
 

 

Paroisse Saint Martin 13
ème

 Dimanche ordinaire B 

Jemeppe sur Sambre  28 juin 2015 

Chant d'entrée : (D 222) 

4. Quel est-il donc cet homme qui veut que l’homme vive, ce maître du sabbat qui agit comme Dieu? 

Il est le Maître, il est Seigneur! Il est le Maître, il est Seigneur! 

Quel est-il donc cet homme qui dénoue tous les liens et rend ses frères libres? Il est le Maître, il est Seigneur… 
 

Tant qu’il fait jour, Il nous faut annoncer l’amour dont il nous aime! 

Tant qu’il fait jour, Il nous faut rechercher sa justice et son règne! 
 

11. Quel est-il donc cet homme qui séchera nos larmes; Il dit: “Ne craignez pas! J’ai terrassé la mort!”? 

Il est le Maître, il est Seigneur! Il est le Maître, il est Seigneur! 

Quel est-il donc cet homme qui descend au tombeau pour nous donner naissance? Il est le Maître… 
 

Prière pénitentielle : (C 82) Kyrié éléison… Christé éléison… Kyrié éléison… 
 

Livre de la Sagesse 1, 13…2, 24 

Le livre de la Sagesse a été écrit vers le milieu du 1
er

 

siècle, à peine 50 ans avant la venue de Jésus. Le langage 

est celui d'un sage qui médite sur les grandes questions 

humaines et cherche la vérité. Il revient souvent sur 

la vie et la mort, et sur les images que les hommes se 

font de Dieu. 
 

Dieu n'a pas fait la mort, il ne se réjouit pas de voir 
mourir les êtres vivants. Il a créé toutes choses pour 
qu'elles subsistent; ce qui naît dans le monde est 
bienfaisant, et l'on n'y trouve pas le poison qui fait 
mourir. La puissance de la mort ne règne pas sur la terre, 
car la justice est immortelle. Dieu a créé l'homme pour 
une existence impérissable, il a fait de lui une image de ce 
qu'il est en lui-même. La mort est entrée dans le monde 
par la jalousie du démon, et ceux qui se rangent dans son 
parti en font l'expérience. 

 
Évangile de Jésus Christ selon saint Marc 5, 21-43 
Jésus regagna en barque l'autre rive, et une grande 

foule s'assembla autour de lui. Il était au bord du 

lac. Arrive un chef de synagogue, nommé Jaïre.  

 

Psaume 20  

Chantons le Dieu qui nous sauve. Rendons-lui grâce 

pour les prodiges de sa tendresse, pour le cœur ouvert du 

Crucifié, source du salut. 

 

Quand j'ai crié vers toi, Seigneur, 
mon Dieu, tu m'as guéri; 
Seigneur, tu m'as fait remonter de l'abîme 
et revivre quand je descendais à la fosse. 
 

Fêtez le Seigneur, vous, ses fidèles, 
rendez grâce en rappelant son nom très saint. 
Sa colère ne dure qu'un instant, 
sa bonté toute la vie. 
 

Avec le soir viennent les larmes, 
mais au matin, les cris de joie ! 
Tu as changé mon deuil en une danse, 
mes habits funèbres en parure de joie !. 

 

Voyant Jésus, il tombe à ses pieds et le supplie instamment : « Ma petite fille est à toute extrémité. Viens 

lui imposer les mains pour qu'elle soit sauvée et qu'elle vive. »Jésus partit avec lui, et la foule qui le 

suivait était si nombreuse qu'elle l'écrasait. Or, une femme, qui avait des pertes de sang depuis douze 

ans... - Elle avait beaucoup souffert du traitement de nombreux médecins, et elle avait dépensé tous ses 

biens sans aucune amélioration; au contraire, son état avait plutôt empiré - ... cette femme donc, ayant 

appris ce qu'on disait de Jésus, vint par derrière dans la foule et toucha son vêtement. Car elle se disait : 

« Si je parviens à toucher seulement son vêtement, je serai sauvée. » A l'instant, l'hémorragie s'arrêta, et 

elle ressentit dans son corps qu'elle était guérie de son mal. Aussitôt Jésus se rendit compte qu'une force 

était sortie de lui. Il se retourna dans la foule, et il demandait : « Qui a touché mes vêtements ? » Ses 

disciples lui répondaient : « Tu vois bien la foule qui t'écrase, et tu demandes : 'Qui m'a touché ?' » Mais lui 

regardait tout autour pour voir celle qui avait fait ce geste. Alors la femme, craintive et tremblante, 

sachant ce qui lui était arrivé, vint se jeter à ses pieds et lui dit toute la vérité. Mais Jésus reprit : « Ma 

fille, ta foi t'a sauvée. Va en paix et sois guérie de ton mal. » 

Comme il parlait encore, des gens arrivent de la maison de Jaïre pour annoncer à celui-ci : « Ta fille vient 

de mourir. A quoi bon déranger encore le Maître ? » Jésus, surprenant ces mots, dit au chef de la 

synagogue : « Ne crains pas, crois seulement. » Il ne laissa personne l'accompagner, sinon Pierre, 

Jacques, et Jean son frère. Ils arrivent à la maison du chef de synagogue. Jésus voit l'agitation, et des 

gens qui pleurent et poussent de grands cris. Il entre et leur dit : « Pourquoi cette agitation et ces 

pleurs ? L'enfant n'est pas morte : elle dort. » Mais on se moquait de lui. 

Alors il met tout le monde dehors, prend avec lui le père et la mère de l'enfant, et ceux qui 

l'accompagnent. Puis il pénètre là où reposait la jeune fille. Il saisit ta main de l'enfant, et lui dit : 

« Talitha koum », ce qui signifie : « Jeune fille, je te le dis, lève-toi. » Aussitôt la jeune fille se leva et se 

mit à marcher - elle avait douze ans -. Ils en furent complétement bouleversés. Mais Jésus leur 

recommanda avec insistance que personne ne le sache ; puis il leur dit de la faire manger. 
 



 

 

Prière universelle :  
 
 

 

Seigneur, tu as fait de l'homme une image de ce que tu es toi-même 

et tu manifestes la surabondance de ta vie dans la Création...  

Nous te prions pour tous ceux qui travaillent au développement et au progrès : 

qu'ils pensent et agissent toujours dans le respect de ton œuvre de vie et d'amour. 
 

Seigneur, tu as fait se lever les morts, 

tu as guéri les malades, 

soulagé les tourmentés...  

Nous te prions pour ceux 

qui désespèrent d'une guérison 

et pour tous les soignants qui donnent sans 

compter de leur énergie auprès des malades.  

Seigneur, tu t'es fait pauvre 

pour que nous devenions riches de ta pauvreté...  

Nous te prions pour ceux qui, de par le monde, 

travaillent à la juste répartition des biens 

et qui, généreusement et courageusement, 

participent à l'aide humanitaire 

dans les pays démunis et opprimés.
 

Dieu trois fois saint, Tu es communauté d'Amour : Tu es Père, Fils et Esprit. 

Nous te prions pour nous, paroisse de Jemeppe : Aide-nous à être, à ton image, une communauté d'amour. 

Dieu Père, 

ta tendresse pour chaque homme 

est infinie : 

Fais que nous soyons signe 

de cette tendresse, 

spécialement avec les plus démunis.

 

Jésus Ressuscité, 

ton engagement pour ton Père  

a été jusqu'au bout : 

Remplis nos engagements 

 de ta force et de ta fidélité.

Esprit Saint, 

Tu es la vie de Dieu  

répandue en nos cœurs : 

Rends-nous attentifs 

aux espérances et aux souffrances 

 des hommes nos frères.   Amen ! 
 

Sanctus : (C 82)  Saint, Saint, Saint le Seigneur, Dieu de l'univers ! 

 Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux ! 

 Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux ! 
 

Anamnèse : (C 82) 

Gloire à toi qui étais mort, Gloire à toi qui est vivant, Notre sauveur et notre Dieu, Viens Seigneur Jésus. 
 

Agneau de Dieu : Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde, prends pitié de nous, prends pitié de nous. 

(C 82) Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde, donne-nous la paix, donne-nous la paix. 
 

Chant de communion : (D 111) 

1. Prenons la main que Dieu nous tend; Voici le temps où Dieu fait grâce à notre terre. 

    Jésus est mort un jour du temps; Voici le temps de rendre grâce à notre Père. 

    L'unique Esprit bénit ce temps. VOICI LE TEMPS DE VIVRE EN GRACE AVEC NOS FRERES. 
 

3. Prenons les mots que dit l'amour; Voici le temps où Dieu fait grâce à notre terre. 

    Jésus est mort, le Livre est lu; Voici le temps de rendre grâce à notre Père. 

    Un même Esprit nous parle au coeur. VOICI LE TEMPS DE VIVRE EN GRACE AVEC NOS FRERES. 
 

4. Prenons le pain qui donne tout; Voici le temps où Dieu fait grâce à notre terre. 

    Jésus est mort, Jésus nous vient; Voici le temps de rendre grâce à notre Père. 

    Soyons du Corps où tout se tient. VOICI LE TEMPS DE VIVRE EN GRACE AVEC NOS FRERES. 
 

 

D E B O U T  M A  G R A N D E  !  
La "gamine" avait 12 ans. 
A cet âge le garçon juif devenait 
"fils de la loi" et prenait sa place 
dans la Communauté. 
Pour elle rien ! 
Elle n'a pas de nom d'ailleurs 
autre que celui de son père : Jaïre. 
Elle se laisse aller 
à un sommeil mortel, 
et les adultes tout autour 
avec leur cirque l'enferment dans la mort. 
Le père lui, ne peut s'y résigner. 

Du fond de son désarroi et de sa détresse 
il pense à Jésus : 
« Viens pour que ma petite fille vive ! » 
Jésus va lui montrer comment 
re-donner vie à sa fille 
« Talitha kum » 
« Jeune fille ! ma grande, lève-toi ». 
Et il ajoute : « Donne-lui à manger ». 
Il faut l'aider car longue est sa route. 
Vas-y ma grande 
Parents, éducateurs, que notre parole comme celle de Dieu 
soit toujours créatrice. 

 


